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	Poésie meurtrière
en Charente-Maritime
et en Limousin

	



	




	À Cécilia,
qui avait la vie devant elle, 

ainsi qu'à toute les femmes
victimes de violence de tout sorte,
juste par ce qu'elles sont des femmes.



	



	UNE INCONNUE PAR LA FENÊTRE



	




	C’est une jolie maison, 

	Entourée de buissons, 

	Ses volets bleu clair, 

	Apportent de la lumière, 

	Cette demeure au bord de mer, 

	Ne vit pas l’hiver, 

	Et ce n’est que quand le beau temps arrive, 

	Que les volets s’ouvrent aux heures tardives, 

	Des cris d’enfants qui jouent, 

	Et aux heures chaudes deviennent plus sourdes, 

	Après quelques semaines de présence et de vie, 

	Les volets resteront fermés, 

	Une grande partie de l’année. 


Nous habitons mon ami et moi, 

	Dans un appartement sous les toits, 

	Depuis que je suis retraitée, je fais des insomnies, 

	Et cette nuit, peu après minuit, 

	J’ai entendu un grand cri, 

	Peut-être des jeunes qui terminent leur nuit, 

	Après quelques minutes, je retourne me coucher, 

	En espérant ne pas en rêver, 

	Et aujourd’hui en fin de matinée, 

	Je regarde par la fenêtre la mer sur la jetée, 

	Que c’est sympa d’habiter ici en bord de mer, 

	On profite de la vue et des odeurs d’embruns brumaire. 


Je bois mon café tranquillement, 

	Quand soudain j’entends la sonnette avec un bruit strident, 

	Qui me fait sursauter, 

	Qui peut bien arriver, 

	Je n’attends personne ce matin, 

	Et quand la porte s’ouvre, je vois un homme bien, 

	En habit de gendarme bien repassé 

	Qui me demande s’il peut entrer, 

	Je lui demande son matricule, 

	Car je me méfie de tout, je sais c’est ridicule, 

	Il me demande si j’ai vu ou entendu, 

	Quelque chose cette nuit, bien entendu, 

	Et après une minute de réflexion, 

	Je repense à ce cri que j’ai entendu après minuit sans conviction, 

	Et quelle stupeur quand il m’apprend, 

	Qu’une femme a été tuée, 

	C’est vraiment flippant. 


Quand je repense à cette maison aux volets bleus, 

	Qui ne vit que très peu, 

	Comment aurais-je pu penser, 

	Que dans cette demeure une femme soit assassinée, 

	Je ne vois maintenant par ma fenêtre, 

	Que des gyrophares rouge et bleu qui carillonnent et 
qui se reflètent, 

	Dans tout le quartier, 

	Ce qui n’est pas pour nous rassurer, 

	Nous discutons avec tous les voisins, 

	Pour savoir si eux aussi ont entendu ou vu quelque chose
de malsain, 

	Que s’est-il passé, 

	Pourquoi l’avoir tuée, 

	Ces questions sont dans ma tête 

	Je vais m’intéresser à l’enquête. 


Aujourd’hui, je suis attendue, 

	Chez les gendarmes pour y être entendue, 

	J’en ressors encore plus perturbée, 

	Car sans le vouloir, j’ai pu regarder, 

	Le dossier et apercevoir son identité, 

	Je ne sais pas de quoi elle est morte, 

	Mais cette fille ne méritait, 

	Pas de mourir de la sorte, 

	Donc, elle s’appelait Barbara Twist, 

	Et si je peux de nouveau aider la gendarmerie,
je serai recherchiste, 

	Je vais regarder sur les réseaux sociaux, 

	Si elle existe et s’il y a des photos. 


Toute la station balnéaire est en émoi, 

	De savoir qu’il y a un assassin près de chez soi, 

	Et moi, je repense dans mon canapé, 

	À cette femme que je n’ai jamais croisée, 

	Car c’est une jolie inconnue, 

	Qui pense ne pas être vu, 

	Toujours habillé avec soins, 

	On dirait qu’elle marche en refrain, 

	Elle passe devant ma fenêtre, 

	Toujours à la même heure sans paraître, 

	Pressée ou au contraire tranquille, 

	C’est une belle fille, 

	Aux cheveux longs, 

	Qui volent au rythme de ces talons, 

	Comment peut-elle s’appeler, 

	J’aimerais bien le trouver, 

	Pour que cette inconnue, 

	Soit enfin connue, 

	Qui aurait bien pu savoir, 

	Ce qui allait lui arriver un soir. 
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